
* 

Emmte à Parla. 
Par i s , m e rcredi matin 

La j o u r n é e avait é té ca lme. 
La s Ù r é e commençait s implement par d e s 

rassemblements cons idérables . 
Nul ne pouvait s e douter qu'elle finirait 

auss i tr i s tement . 
l i e s ate l iers avaient tous marché; il n'en 

Mail pas de m ê m e le lundi. Pendant plus de 
d e u x heures , il ne s'est r ien passé de grave 
dans le faubourg. Quelques cris partant d e s 
naa»bri ux groupes e n t a s s é s indiquaient s e u l s 
qu"une;cris«j étaient imminente . 

S a m vouloir faire peser sur les cur ieux 
H les indifférents la responsabi l i té des dé­
sordres , on ne peut que regretter qu'i ls s e 
fbatent en si grand nombre vers c e s p o i n t s 
d e Paris qui ont acquis depuis peu une si 
tr iste notor ié té . 

A s e p t h e u r e s , d e u x mille individus éta ient 
a t t roupe , au bas de la rue de Par i s , où ils 
— t ee ié , chanté , hurlé tout à leur aise pen-
«Msa^près d 'unedemi-heure . Chaque véhicule 
Qjaï p a s s a i t était accueilli par d e s démonstra­
t ions d ignes d'une troupe de sauvages . On 
a e s s a y é d'arrêter d e u x ou trois f i a c r e s mais 
l e s cocher» ayant fouetté l eurs chevaux avec 
vigaéUr, ces tentat ives sont re s t ée s sans 
r é s o l u t . 

Toutes les bout iques étaient f e r m é e s . 
•A huit heures moins vingt minutes , une 

itandc composée d'une centaine de g a m i n s , 
dont le plus ûgé n'avait pas dix-sept ans , 
s 'es t engagée dans la rue du Faubourg-du-
Tompk?, en chaulant la Marieitlaise ; un de 
c e s j eunes agitateurs portait nn bâton sur­
monté d'un lambeau d'étofic rouge , et criait 
<fe toutes ses forces : Vive le drapeaurauge ! 

Un m o m e n t après , une autre bande, mais 
m o i n s nombreuse que la première , e s t ar-
rrrée par le boulevard de la Vi l le l te , en 
criant : Vive lïochefort ! Vive la République ! 
El le a dansé une sorte de farandole devant 
le café de l ' Indépendance, hermét iquement 
f ermé , e l s'est engagée , el le auss i , dans la 
rue du Faubourg-tTu-ïemple. T o u s ces indi­
vidus étaient a r m é s d e bâtons et avaient éga­
l ement un drapeau rouge . 

A sept heures et demie , deux so ldats , 
ayant travers* l 'attroupement formidable du 
bas de la rue de Paris , ont é té saluée par les 
cris forcenés de : Vive lalijne\ e t suivis par 
cinq ou six c e n t s individus qui cont inuaient 
à les acc lamer . 

U n de c e s mil i taires , fatigué sans doute 
par tout ce bruit , a traité de fainéants c e u x 
qni lui faisaient une si belle ovation. A l o r s , 
d e s m e n a c e s ont retenti ; l es h u é e s ont s u c ­
c é d é aux v ivats , et ce n'est pas sans peine 
que cet imprudent a pu gagner le large. 

Vers dix h e u r e s , un individu a tiré un 
coup de revolver sur M. Filbert , l ieutenant 
au 29* de l igne, é lève de Saint-Gyr, qui était 
a t taché , nous a t o n dit , à la 6* compagnie 
du 3* batail lon. 

Il se promenait devant la porte de la ca­
s e r n e du Château d'Eau. 

U n individu l'aborde : 
— Fcrez -vous tirer sur le peuple si l'on 

voua en donne l 'ordre? 
- » Monsieur , lui répond l'officier, je ne 

ve*Ht demande pas ce que vous feriez à ma 
place e t vous prie de me la isser libre du parti 
que je dois prendre . 
, ï f c -dess i i s l 'homme décharge son revolver 

•sur le l ieutenant. Celui ci, quoiqu'il e u t la 
toaui gauche traversée par une bal le , sauta 
néanmoins sur son agresseur , qu'il arrêta e t 
conduis i t an poste après l'avoir lu i -même 
d é s a r m é . C'est un peintre sur porce la ines , 
j e u n e encore et connu pour s e s opinions 
e x a l t é e s . 

N o u s apprenons de source certaine que 
l e s rég iments qui ont déposé dans l'urne un 
nombre re lat ivement considérable de non sont 
indignés d e s a l luresde la p o i g n é e d 'émeul iers 
qui agite les faubourgs . Leurs officiers ont 
toutes les pe ines du inonde à les empêcher 
d e c lwrger les ras semblements à la baïon-
ae t t e au lieu de les d isperser à l'aide de la 
c r o s s e , c o m m e l'ordre en a été donné , dans 
le but , on ne peut p lus louabie , ^d'éviter l'ef­
fusion du sang. 

Entre neuf heures et demie c l dix h e u r e s , 
l e s c h o s e s se gâtent . 

Un omnibu's e s t renversé au coin de la 
rue Saint-Maur; à l'aide de que lques pavés 
une barricade es t ébauchée . 

L e s perturbateurs s e je t tent sur l 'église 
Sa int -Joseph, cette ma lheureuse égl ise déjà 
attaquée aux dernières affaires. — Les p ierres 
p leuvcnt , l es v i tres s o n t br i sées , le» p lanches 
e n l e v é e s . 

R o e M o r e t , une véritable barricade s 'é lève . 
Celle-là e s t cons tru i t e de pavés et de p ierres ; 
il n 'est -pas poss ible qu'el le ait é té édifiée par 
d e s enfants . 

A l o r s on se décide à faire sortir l es trou­
p e s . Le 5* chasseurs , avert i , part au grand 
trot dn quai d'Orsay ; les gardes de Paris a 
cheval et des nuées d'agents balayent la place 
du Château-d'Eou et s 'engagent dans le fau­
bourg . 

Le 7* e t le 29" de l igne sont 1 incés sur 
le quartier, qui e s t ooeupé mi l i ta irement . Un 
piquet , s o u s le c o m m a n d e m e n t d'un officier 
stat ionne à chaque coin do rue , 

— On ne passe pas ! 
Tel le e s t la cons igne . 
L e s habitants pa is ib le ; ne savent <!e quel 

cô té aller pour rentrer cher e u x . 
Rue d 'Angoulème, rue des Trois-Couroi . -

n e s , rue de N e m o u r s , rue Oberkampf, rue 
Fonta ine au Roi , rue Fol ie-Méricoort , rue l i i -
chat , rue Grangc-aux-Be l l e s , rue Vic-d'Ai ir^ 
rue du Buisson Sa>nt-Louis, à Bel levi l le , de 
forts dé tachements barrent le passage . 

L e quartier tout entier e s t cerné . D e s com-
ni issaires de police font des perquis i t ions . 

La barricade de la rue Morel a é»ô défen.-
d a e . D e u x ou Irois fo is , l e s agents ont tenté 
u n e sorte d'assaut; une grêle de p ierres leur 
a fa i l rebrousser c h e m i n , jusqu'à ce qu'une 
attaque s imul tanée ayant é té faite e n t ê te e l 
en q u e u e , en m ê m e temps que les troupes 
joocupaienl l es rues Morand, de l 'Oril lon, 
Saint-Maur, d e s Trois -Bornes , les é m e u t i e r s 
o n t été mis en fuite . 

, . .C'est ma lheureux à dire , mais ce la es t 1̂  
faute des g e n s , bien ou mal in tent ionnés , qu{ 
forment les r a s s e m b l e m e n t s , aussi bien dans 
le faubourg que sur la p lace . L e s charges 
qui ont é t é faites par la troupe et les agents 
-Ont la i s sé d e s v i c t imes . . 

On n'a pas eu de mort à déplorer , nous 
•r f lmie- t -on , ment l e s b l e s sé s sont nom br e ux . 

La troupe es t an imée du mei l leur esprit ; 
la cont inuat ion de c e s désordres , e n irritant 
les habitants , dont ils lèsent les intérêts et 
troublent la quié tude , exaspère petit a petit 
l e s so ldats . Aujourd'hui on doi t cons ta ter 
que la baïonnette des troupiers e s t d'un 
c o m m e r c e moins agréable encore que le 
cas se - t è l e d e s agent s . 

Ces quart iers sont dans l ' épouvante . Il 
faut que ces désordres c e s s e n t , e t si l 'anto-
ri lé a les m o y e n s s tratégiques de d i sperser 
les ras semblements , c'est à'elle d 'empêcher 
qu'ils s e forment . 

DEUX HEURES DU MATIN 

Tout es t dans le m ê m e état qu'à dix h e u ­
res . Le vaste e space compris entre le canal , 
la rue Oberkampf, les boulevards e x t é r i e u r s . 
Bel levi l le , jusqu'aux rues Jul ien-Lacroix , R é -
beval , puis du Coi beau et Grange-aux-Be l les , 
e s t l ans formé en une i m m e n s e sour ic i ère . 

Bien peu d'individus entrent , mais aucun 
ne sor t . 

A u pos te de la rue Jul ien-Lacroix, gardé 
par une compagnie de gardes de Paris , sont 
en fermés douze individus arrê tés les a r m e s 
à la main : on entend par « a r m e s » d e s 
couteaux-po ignards qu'ils tenaient tout ou­
verts des coups-de-poing, d e s p ierres . 

Un officier de gardes de Paris me raconte 
qu'une barricade à la Courtil lc a é té en le ­
vée par ses h o m m e s , qui ont fait usage de 
leur baïonnette et ont b lessé gr i èvement 
cinq individus. Tro i s gardes sont b l e s s é s . 

Dans l ' inlérienr du faubourg, il s e serait 
pas sé , vers-dix heures , un fait g r a v e , sur 
lequel les d o c u m e n t s officiels d e v r o n t n o u s 
éc lairer . Apre* trois s o m m a t i o n s [faites, un 
ras semblement au lieu de se d isperser , au ­
rait répondu par d e s c r i s de : Vive la répu­
blique ! et on aurait lancé sur la troupe des 
boute i l l e s , d e s pierres , d e s project i les d e 
toute s o r t e . 

U n coup de feu parti d'une m a i s o n au­
rait, me dit un capitaine du 26", tué un of­
ficier supér ieur . Quelques c o u p s de feu i so­
lé.- seraient auss i tê t partis d e s rangs de la 
troupe sans que l'ordre de tirer ait é t é 
d o n n é . 

Je le r é p è t e : ces c h o s e s sont si g r a v e s , q u e , 
tout en ayant la parole d'un militaire pour 
garant , je m e t s toutes les r é s e r v e s poss ib les 
en les annonçant . 
• On fouille toutes les mai sons s u s p e c t e s où 
réputées t e l l e s . 

Partout où il y a une a r m e , il y a nn h o m ­
m e arrêté . La nuit ent ière suffira-t-ellc a 
ce t te tr is te , mais nécessa ire besogne , — né­
cessa ire e n effet, car la saisie de.-, a r m e s e t 
l 'arrestation de leurs porteurs peut e m p ê ­
cher que ces r a s s e m b l e m e n t s ne dégénèrent 
en guerre c ivi le * 

U n agent do police a été é v e n t r é , il e s t 
mort à l 'hospice. 

Le maréchal Le Bœut sort de la caserne . 
Les chasseurs à cheval parcourant les 

boulevards e x t é r i e u r s , où il res te à peine 
quelques passants , puis rentrent à leur quar­
t ier . 

Les ras semblements pers i s tent malgré 
l 'hpure avancée; la place du Châlep'.i-d'Eau 
e s t couverte d'agents; e t malheur à tout cu ­
rieux qui approche. Perquis i t ions à domic i le , 
arrestat ions dans lo faubourg, b l e s s u r e s , 
a s s o m m a d e s , m o r t : voilà ce que c e s ras­
s e m b l e m e n t s , insignifiants c l inoffensifs 
d'abord, nous ont a m e n é en vingt-quatre 
h e u r e s . 

Il e s t temps que l'autorité e m p ê c h e ABSO­
LUMENT le c o m m e n c e m e n t des t r o u b l e s . 

(Fijaro.) Henri Chabril lat . 

S B i ^ g g I I ' • 

C a t * * e d ' é p a r g n e d e R o u b a l x . 

bulletin de la séance eu S Mai 1 8 7 0 . 

S o m m e s v e r s é e s par 110 dépo­
sants dont 21 i u ivca ix fr. 8 . 831 •» 

111 d e m a n d e s en rembourse ­
m e n t . * 3 5 . 5 0 4 47 

Les opéra t ions de Mai s o n t s u i v i e s par 
MM. Achi l l e W i b a u x et F . E r n o u l l , direc­
t e u r s . * - - •„ 

B O V I t S E D E I , I I M , K . 
Cours du 10 Mai 1870 

OBLIGATIONS D E S VILLES. 

A r m e n t i è r e s 503 . . 
Lil le 1 8 6 0 . J. A . 1 8 6 5 . . . 101 . . 
Lille 1 8 6 3 . J. J. Jauv. 1864 . . 9 9 . . 
Lille 1868 , l i b é r é e s . . . . 508 75 
Roub . -Tourco ing , R. à 5 0 . . 42 50 

V A L E U R S LOCALES. 

Caisse c o m m e r c . de Li l le , Ver-
l ey , Dccro ix 565 . . 

Comptoir Dcvi ldcr et CV . . 515 . . 
Crédit industriel du N o r d . . 5 1 8 75 

' C a i s s e Péro t et Comp. . . 591 25 
Cdmpapnie le Nord incendie 

20 fr. p 1300 . . 
Gaz de W a z e m m e s à . . 1520 . . 

— — n . . . 1125 . . 
Caisse c o m m e r c , de Roubaix* 557 50 
Lille à Bé thune , act ions . . 406 . 
Lille à B é t h u n e , ob l ig . . . 308 75 
Anichc (le douzième) 
Az incour l . . . . . . . 2 4 0 . 
A u c h y - a u - B o i s 
Bruay 2850 . . 
Bul ly -Grenay a n c . , . . " . . 440 . . 
Carvin, . . . . '. . . 9 2 5 . . 
Courr ières , 1 0 0 7 5 . . 
Campagnac , 6 2 5 . . 
Douvr in , anc 
Douvrin nonv . 1864 
Escarpe l l e , 1300 . , 
Epinac , . . . . . 
Ferfay • . . 1400 . . 
F i e n n c s ot Harding, 
L e n s , 9135 . . 
L i é v i n , 1550 . . 
Menrchin , . . . . . . 940 . . 
V i c o i g n e - N œ u x , . 
Vendin , . . . . . . . . . . 
Thiv . e t F r e s n e s (M.) 

B O U R S E DE P A R I S .lu 10 M i i , 1870 
lliiilu île colza. — En baisse. 
HUÎIK île lin. — Sans variations. ., 
Farines. — Calmes. 

Huiles (les 100. k.tl. liai-.) 
Colza Ions fois. 129 50 
Co'.za en lonms. 131 «» 
Colza ép. en ton. 13) »• 
l.in en tûts. . . 91 • » 
Lin i-u tonnes. . 92 50 

Snccres les (100 V'.) 
Tilrc sn'cliarim. fiû 25 
Blancs, droils 45. 71 25 
Succres Farines (100k. 
Bonne sorte. . . 129 50 
Belle, sorte. . . 130 »» 
Certifie. Je sortie 47 25 
Hélasses indig (100 k.) 
de fabrique. . . . 13 

T r o u b l e s a u H a v r e 

Il y a e u h i e r e l a v a n t - h i e r d e s d é s o r ­
d r e s a n H a v r e . L e ' p r c m i e r j o u r d o s b a n ­
d e s d e p e r t u r b a t e u r s o n t p a r c o u r u l a 
v i l l e e t l'ait d e ? « m a n i f e s t a t i o n s . » d e ­
v a n t p l u s i e u r s b u r e a u x d e j o u r n a u x . 

H i e r l e s l a i l s o n t c l é p l u s g r a v e s . L a 
p r é s e n c e d e la t r o u p e a u r a i t é t é j u g é e n é ­
c e s s a i r e . U n e d é p ê c h e r e ç u e s u r p l a c e , 
p a r l e d e p l u s i e u r s é m e u t i e r s b l e s s é s . 

M A R C H E D E D O U A I du 7 Mai 
Fiable Th. 
Blanc* . . 
Boa blé. 
Seigle. . . 
Orge . . . 
Avoine . . 

18 75*20 »» 
17 50 18 50 
16 50 17 M 
12 50 13 60 
10 .50 I Ï 6 0 
8 ». 9 >> 

Fèves. . . • » »»à»» »» 
Colia . . . » » • » » » » » 
l . in . . . . 26 50 27 •» 
Œillette. . 40 50 41 • • 
Cameline . 24 ». 26 50 
Chanvre . • . »» »» •» 

COUIU COMMERCIAUX DK LA PLACK DK P A R Î S 
P Du J 0 Mai, à une l ieure . 
HUILE DE COLZA les 100 kilogrammes 

Connaît 'lu mois 129 »» 
Juin 129 »» 

* Jiiftlet-Au«t 119 »» 
t AeVniers mois l i t »» 

Hl'ILE DE LIN 
Couri.nl du mois. . . . . 91 » . 
4 mois d'été 93 50 
4 derniers mois 95 •» 

C O M P A G N I E 
D0 CHBMIS DE FER 

D'Orléans à Rouen 

Esprits (l'Iiecl. h. bar. 
Fin ire o.. 98 il. 63 50 

Kuriars 
DisvombledSTk.) 60 >> 
Supérieur rii-p. 67 75 
Suif* (les 100kil.li. bnr.y 
Ile France, disp. 102 25 
Cafos (tes 100k.h. bnrr.) 
Java" boa orrlin. 165 »» 
Ceytsn i'I. . . 150 •». 
M<#i ni. . . 110 »» 
Rio M. . . 120 **• 
«încaos (100k ) h l'acq. 
Para 180 • • 
Guyaquil 145 . » 
Tniiiié 150 »» 

Raffinerie 15 50 Haflti 120 »« 
H A L L E A U X B L É S du 10 Mai 

Arrivages. . . 
Ventes . . . . 
Resunl 3115 51 

Cours moyen du jour. 35 fr. Il 

451 quintaux 92 kilog. 
734 52 

C O U R S D E S HUILES A LILLE. 
10 M>ti IS70. 

HUILES | CHAINES j TOURTEAUX 
j l 'hectol i t . l 'iiectolit . l 'hecto l i tre . 

Dépêche télégraphique. 

(Service particulier du tournai de lioubaix). 

P a r i s , m e r c r e d i . 

L a Marseillaise, a u n o m d e t o u t e s a 

r é d a c t i o n , d é s a v o u e l e s é m e u t i e r s . 

O n c r a i n t l e r e n o u v e l l e m e n t d e s t r o u ­

b l e s p o u r l a s o i r é e . L e g o u v e r n e m e n t e s t 

d é c i d é à a g i r é n e r g i i - u e m e n t . 

^ ^ , 
COMMERCE 

B D é p è c l M s t é l é g r » | » h i < | u e « 
reçues sur plaçç, 

L i v e r p o o l , m e r c r e d i . 
Dépêche communiquée par le Cercle de Vln-

dvslrte. 

V e n t e s , 1 2 , 0 0 0 b . ; l i v r a b l e s , p l u s u £ 
fort»; O r l é a n s , 11 5 / t « . 

H a v r e , m c r c t e ù i . 
Dépêche communiquée par le Cercle de l'Indus­

trie. 
V e u t e s , 2 , « 0 0 b . ; t e r m e , 1 2 9 . 
N e w - Y o r k , 2 3 1 / 4 , 
R é c o l t e s , 2 0 , 0 0 0 ' b . ; e x p é d i t i o n s : A n ­

g l e t e r r e , 2 0 , 0 0 0 b . ; a i l l e u r s , 7 , 0 0 0 b . 

H a v r e , m e r c r e d i . 
(D.'pèthe de MM. KsJilé et C*, communiquée 

par M-. i'ulteau-Dosliounets. 
V e n t e s . 2,!'»00 b . ; m a r c h é f e r m e , i n ­

c h a n g é . 

L i v e r p o o l , m e r c r e d i . 

(Dépêche de MM. Kahlé et Cie,communiquée par 
M Bulteau-Dsshonnet}.) 

V e n t e s , 1 2 , 0 0 0 b . ; m a r c h é f e r m e ; 
j u i n - j u i l l e t , 1 2 0 , 

Colza. . . . 116 • • <• 28 à 32 <« 1850*19 50 • 
« rpur pq 122 «• <«•< «< ••'<« •• «• « 

(KM. b. f.j «'« <• ««34 37 ««18 «« •« « 
» rom.se. . «• «« ««'«« «« •«'«« •« • • • 

Cameline... «« «« « « 2 2 26 ««18 •« • • • 
Ch livre.. . 8:.50«. ««18 «« «t 1750 18 50 > 
Lin du p. J «« «« «« 27 29 «« 29 «« •« « 
l.in gr. et. 81 « c « « 2 6 28 ««24 28 t « t 

B O U R S E D E LILLE 
Prix-courant du 1 0 Mai 1 8 7 0 . 

ALCOOL 

Finilisp. l"q. 
courant. . 

Better. disp. 
courant. 

Grain* disp. 
Mélasse disp, 
3 premier*.., 
4 dVte. . . . 
4 derniers. , 

Cours 
officiel 

CAfé 

Hait" 
Rio, 

fieoiffiç. • 
Jumel. . . 
I.ouisi ine. 

lmli. disp. . 
k livrer. . 

Sl'CKE, 

' ûftlfê n* 1 
— 2 
— 3 

lmlig. C88«i 
B 4«, I. n«l2 

SUlï 

Çoodu p»y», 

Cours 
commercial 

• >»» u t » 
5950 . . . » 

Of-r 1 De-
fcrt.'man 

60.» 

> > • • • • • • 

190 . .210 .» 
175»»210»t 

Gl 
59 
59Ô0 

»»»» 200 700«» 
«»»» 140 215»» 
>».» 122 132.» 

• > > > » » » « 
1275 . » » . 

131. 

. . . . 6 4 . . . . . . 

» » . » • » » . » . . . . 

... 

• . . . 

»»»» 
«)50 
5850 

« . . . 
. . « . 
• . » • 

1 3 . . 

.... 
• « M 

• • » * » . . 

O B S K K V A T I O N S 

ALCOOL. — Le marché ne présente point grande 
nnlai 'Hon ; néamoins le* prix pour les diverses 
époques restent bien tenus. 

CAFÉ — Les ;>vis des ports sont meilleurs, 
ï SUCQRK 1N0IGEN.E. — Au prix constaté, il j a 
(•t.heieurs ; les vendeurs font défaut. 

SUCCRE RAFFINE. — Affaires fort calmes. 
Stnr. — Rien à signaler. 

DE 88,000 ÔÎTLTGATIONS 
Mess ieurs les Souscr ip teurs sont invités 

à faire , du 10 au 15 mai , cher MM. E m i l e 
E r l a n g e r e t Cie, 2 0 , rue Taioout , le se ­
cond v e r s e m e n t de 70 francs par t itre sous ­
crit . 

I ls recevront par contre un t i tre provi­
so ire U V r « de 95 francs , donnant dro i t , 
après l ibération, a ' u n e obligation a v e c 
j o u i s s a n c e du 1er jui l let 1 8 7 0 . 

Le solde de 230 francs pourra, à la vo ­
lonté des por teurs , <Mrc vrrs£ à toute épo­
que avant le 1er janvier 1 8 7 1 , l ' intérêt à 
ra ison de 5 „/° l'art, depuis le 15 m a i | 1 8 7 0 
jusqu'au jour do la l ibération à la charge 
d e s S o u s c r i p t e u r s . 

Le* t i tres proviso ires seront échangés 
contre des t i tres définitifs auss i tô t que le 
décret d'utilité publ ique sera intervenu en 
ce qui concerne la conces s ion d'Eure-et-Loir. 

La Compagnie du chemin a>. for d'drléais à Rucea. 
L'administrateur délégué, 

VICOMTE DE VILLERM0UT. 
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Vil le de R c u b a i x 

C o u r » p t a b l i e d e P h y » l i ( n c 

Mercredi, 11 Mai,à 8 lu 1/4 du soir. 

Tel égraphe de Morse . 

D E N T S D E P U I S 5 F R A N C S 

Verbru(j<jhe, cl eu liste. 
Rue de l 'Hospice, 10, B o t l b a i v 

Nouveaux dent iers s a n s "ossor ls , mast i ­
cation c l prononciat ion garantibs en huit 
j ours . 

T O U S L ^ S J O U R S , 
Consul tat ions gratui tes de midi à »'c ix' h e u ­
r e s . M. V E R B R U G G H E se rend à domic i le 
e l échange l e s p ièces mal fa i tes . 
— — — — — — — — — ^ 

F O I R E ' D E R O U f l A I X 

GRAND CIHQBB - THÉATl.E 

Direction François LOISSET 

Mercredi 11 Mai 

PREMIÈRE REPRESENTATION 
DE 

L ' A u b e r g e « l e * A i l r e l s 
P a n t o m i i i e n i i m o d r m n c e i j u e s l r e , 

m ê l é e d e d a n s e s , C o s t u m e s d é c o r s e n t i è ­
r e m e n t n e u f s e t m u s i q u e a n a l o g u e . 

Tous W so irs , a 8 heures 
Représenta t ion variée avec c h a n g e m e n t 

de spectac le . 
L e i w r c a u do location es t ouvert au con­

trôlé, W Cirque, de midi à 3 h e u r e s pour l e s 
placés réservées e t les bil lets pris à l 'avance 
s a n s augmentat ion de pr ix . 

L e s bi l lets ne sont valables que pour le 
m ê m e j o u r . 

L e s bureaux s'ouvriront à 7 h e u r e s 
Lo spectac le c o m m e n c e r a à 8 h e u r e s préc i se s 

Prix des places : p laces r é s e r v é e s , 3 fr . ; 
p r e m i è r e s , 2 f r . ; s e c o n d e s , 1 f r . 

L e s enfants au d e s s o u s de 8 ans paieront 
demi places aux premières et aux s e c o n d e s 
s e u l e m e n t . 

C V E H 1 N D E F F R D E N O R D . 

D é p a r t » d e R o n b a l x p o u r 

Lille — Matin : 5.17 — 7.21 — 8.21 — 
9 .51 — 11 .26 — Soir : 12.31 — 2.01 — 3.31 
— 5.11 — 6 .13 — 7.38 — 9 .36 — 1 1 . 1 1 . 

Tourcoing et Mouscron — Matin : S.47 — 
7 .18 — 8 .48 — 1 0 . 1 3 — 1 1 . 2 9 — S o i r : 1.15 
— 2 .43 — 4 .48 — 6 .18 — 8 .13 — 1 0 . Ï 2 
(ru_s/iu'à Tourco ing seu lement ) 11 .36 jusqu'à 
Tourco ing s e u l e m e n t ) . 

Amiens et Paris — Malin ' 5 . 1 7 —. 8 .81 
— Soir : 12 .31 — 3'31 ( V et V c l . ) — 7 . 3 8 
— 9 . 3 6 , 

Arx/teiUteré.s,Ba!il<-ul, Maiebrouck. — Matin 
'5 1 7 — 7 .21 (jusqu'à A r m e n t i è r e s s e u l e m e o 
9 .51 — 11 .26 — Soir : 12 .31 — 2 , 0 1 — 
6 . 1 3 — 9 . 3 6 . 

Calai*— Matin : 5 .17 — 9.51 ( 1 , 2* c l . ) .— 
M v 2 * . — Soir : 6 , 1 3 . 

nunkerque. — Matia : 5 .17 — 9 . 5 1 . — 
Soir : 6..13. 

Loua», Sontain et Valenciennes. — Matin 
8 .17 — 8.21 — 1 1 . 2 6 . — Soir : 12 .31 — 
8 . 1 3 — 7.38 — 9 . 3 6 . 

Tournai (par Mouscron) . — M a t i n : 5 .47 — 
1 0 . 1 3 . — Soir : 1 .15 — 4 . 4 8 — 8 . 1 3 . 

Tournai (par Lille) mat in : 5 .17 — 8 .21 — 
— 9 .31 — 7 . 3 8 . 

ANNONCES 
Etude d e M* f A C Q U E T , notaire a 

Ronba ix 

R O Û Ë A I X 
rue du Coq Français 

QUATRE M A I S O N S 
nouve l l ement e t so l idement constru i ­
tes , o c c u p é e s au m o i s ; a » loyer t o ­
tal e t annuel de 1 ,000 fr. suscept ible 
d'augmentat ion. 

A Vendre 
à main ferme, au prix de 4 ,000 f r . 
par maison e t de de 15 ,000 fr. pour 

• l e tout . K 
S'adresser à M» TAGQtJET, no-

tairc, r u e P a u v r é e > n * 3 2 ' , . 1 0 8 
Etude de M" V A L É N D U C O , notaire 

à L a n n o y 

L'an 1 8 7 0 , l e t ù n d i l é cmai, S h e u ­
r e s d e re l evée , M* V A L E N D U C C ad­
jugera en son é tude : 

VILLE de R O U B A I X 
R u e du P a r c , 6 e* 8_ 

2 MAISONS 
à étaige ••:'•' f; 

don l u n e avec gaand'porte , é c u r i e s 
e t r e m i s e s . 

Lo lundi 2 3 mat -1870, 3 heure» d e 
re l evée , M« VALENDUCQ p r e m i e r * 
en la sal le de la mairie d e "WHems 

1 a l'adjudication d e : 
1 hectare Ou1 ares 32 cent iares de 

Terre à Labour 
s i tués à W i l l c m s c l d iv isés e n 2 par­
t ies . 

L'an 1 8 7 0 , l e l u n d i 30 mai , 3 h e u ­
res de re l evée , il Jsera procédé e n 
l'étude e t par le minis tère d e M # V A -
LENDUCQ, à l'adjudication publ ique 
de : 

1° S m a l » » » » à étage s i s e s à 
L a n n o y , rue R o y a l e , 42 et 44 . 

S9 8 m a i s o n » dont 5 à é tage , si­
ses en la commune de Baîs ïeux à 
front de la «?«***»£& d a L i l l e 3'TOur-
n a v . 

3° Et 6 ares 65 cent iares de tm*-
• r a ! u s is en la même commune . , 

• L'an A 870 , le jeudi 23 juin, à 3 
heure* d a r o l e f é e , r»i l'Aloflfc et ma­
ie minis tère do M« V A L E N D U C Q , 
il sera procédé a l 'adjudiealion de : 

COMMUNE de L È E R S - F R A N C E 

3 MAISONS 
'• dont une ^veL^HMmV-a" • trsfgc de 

marchand ot l es autres î l uaage da 
journal ier . 

A vendre ti 
de gré a gré 

ïïi M .FSTIUBT 
s i s à Roubâ ix , rue d a L a n n o y , p i è» 
de l'église Sainte-El i sabeth . 

S 'adresser pohr traiter en l 'é luda 
de Me V A L E N D U C Q . 

En la m ê m e étude : 

Capitaux à Placer 
aux taux de 4 1/2 e t 5 • / . 

Moyennant garant ies h y p o t h é c a i r e s . 
» -••*--.--"•. **Mm 95 

A veidre aux enchères 
M) — 
En l'étude de M" C R O Q U E T , notaire 
à D u n s e r q u e , le 2 juin 1870 , tro is 
h e u r e s de re levée . 

UNE 

Belle MAISON 
de campagne 

nouve l l ement cons tru i te a v e c écur ie s , 
r emise , serre e t maison «le Jardi­
nier , de la c o n t e n a n c e de 67 ânes, 42 
cen l i are s , s i tuée a W o r m h q u d t , à 3 
k i lomètres de la stat ion e t à 25 mi­
nutes par le chemin de fer de D u n -
k e n i u e e t de s e s bains de m w . 

S'adresser à M" CHOQUET, no­
taire e t Me H O V E L T , a v o u é , D n n -
korque . _ _ J * 8 

STOOO francs 
à placer en r e n t e v iagère m o y e n n a n t 
garantie hypothéca i re . 

S'adresser à Me DEBOEUF, n o ­
taire à Tourco ing . 2 * 

Affaire exceïillonj^iîéT 
A céder au centre de Li l le , u n im­

portant c o m m e r c e d'épiceries e t de 
c o m e s t i b l e s , faisant le demi-g*o» e t 
l e détai l . Reprise avantageuse . I^oyer 
presque couvert . 

P o u r l o u s rense ignements , s'adres­
ser à M. Lesdge , agent d'affaires, 2 . 
rue du Metz , à Lille (Nord), 9 3 

1 louer présentement 
D e u x j o l i e s maisons a é tage , à 

usage d 'employé ou de renl ier , por­
tant les n** 15 à 17, rne S t Jean . 

S'adresser mémo rue , n' 50 , pour 
r e n s e i g n e m e n t s . 9831 

' "Â louer présentement 
U n e maison ;ï grande por te , s i se 

à Rouba ix , rue N e u v e Fosse - . iux -
C h é n e s . 

S adresser pour r e n s e i g n e m e n t s 
h M. D e l e r u e , greffier rue des A r t s , 
n* 7 6 . 

A vendre 
19 mét i er s inécauiq>ies presque neuf» 
avec armures e t é c h a s s e s à s ix boi ­
t e s . 

S'adre>ser au b u r e a u . d u j o u r n a l . 
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